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o. Thèmes

Babel
BLOCH, H. (1989), Étymologie et généalogie. Une anthropologie littéraire du Moyen Âge

français, trad. de l'anglais par B. Bonne et J.-C. Bonne, Paris, Seuil.
HORST, A. (1957-1963), Der Turmbau von Babel, 6 t., Stuttgart, A. Hiersemann

[réédition en poche 1995].

Langage des anges
CHRÉTIEN, J.-L. (1979),« Le langage des anges selon la scolastique », Critique, 35, p. 647-689.
SuAREZ-NANI (2003), Connaissance et langage des substances séparées selon

Thomas d'Aquin et Gilles de Rome, "Etudes de philosophie médiévale",
Paris, Vrin, 2003.

Institution universitaire et vie intellectuelle au Moyen Âge
BATAILLON, L.-J. (1983), « Les conditions de travail des maîtres de l'Université de

Paris au XII~e siècle », Revue des sciences théologiques et philosophiques, 67,
p.417-432.

LEFF, G. (1968), Paris and Oxford Universities in the Thirteenth and Fourteenth Centuries. An
Institutional and Intellectual History, New York, John Wiley and Sons.

LE GoFF, J. (1985 - nlle éd.), Les Intellectuels au Moyen Âge, Paris, Seuil.
LIBERA, A DE (1991), Penser au Moyen Age, Paris, Seuil.
RIJK, L.M. DE (1985), La philosophie au moyen âge, Leiden, E. J. Brill.
VERGER, J. (1986) «Condition de l'intellectuel aux XIIIe et ~ siècles », in Philosophes

médiévaux des XIIIème et X[Vème siècles, ed. R. 1mbach et M. H. Méléard, Paris, 10/18,
1986, p. 11-49.

Discours et pratiques philosophiques médiévales
BAZAN, B.C., WIPPEL, J., FRANSEN, G., JACQUART, D. (1985), Les questions disputées et les

questions quodlibétiques dans la Faculté de théologie, de droit et de médecine,
Turnhout, Brepols.

BEYER DE RYKE, B. (2002), « Les encyclopédies médiévales: un état de la question », Pecia, 1,
2002, p. 9-42: http://www.ulb.ac.be/philo/rmblf/peciaencyclopedies.html

BULTOT, R. (éd.) (1982), Les genres littéraires dans les sources théologiques et philosophiques
médiévales, définition, critique et exploitation, Actes du colloque international de Louvain-
la-Neuve, 25-27 mai 1981, Louvain-la-Neuve, Publications de l'Institut d'Études
Médiévales.

CURTIUS, E.R. (1956), La littérature européenne et le Moyen Age latin, trad. A. Michel, Paris,
PUF.

DESTREZ, J. (1935), La Pecia dans les manuscrits universitaires du XIIP et du XIve siècles, Paris,
J. Vautrain.

FIORAVANTI, G., LEONARDI, C., PERFETrI, S. (éds) (2002), Il Commento Filosofico nell'Occidente
Latino (secoli XIII-XV). Atti deI colloquio Firenze-Pisa, 19-22 ottobre 2000, organizzato
dalla SISMEL, Turnhout, Brepols.

GLORIEUX, P. (1925), La littérature quodlibétique de 1260 à 1320, 1, Kain ("Bibliothèque
thomiste 5").

- (1968), « L'enseignement au Moyen Age. Techniques et méthodes en usage à la
Faculté de Théologie de Paris au XIlle siècle », Archives d'histoire doctrinale
et littéraire du Moyen Age, 35, p. 65-186.
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HADOT, P. (1982), « La préhistoire des genres littéraires philosophiques médiévaux dans
l'Antiquité », in Les genres littéraires dans les sources théologiques et philosophiques
médiévales, Louvain, Publications de l'Institut d'études médiévales.

LIBERA, A. DE (1984), « De la lecture à la paraphrase: remarques sur la citation au Moyen Age »,
Langages 73, p. 17-29.

- (1997), « Le latin, véritable langue de la philosophie? », in J. HAMESSE (éd.), Aux origines du
lexique philosophique européen. L'influence de la latinitas, Louvain-la-Neuve
("Fédération Internationale des Instituts d'Études Médiévales. Textes et études du
Moyen Age, 8"), p. 1-22.

MACKEN, R. (1970), « Les Quodlibets d'Henri de Gand et leur exemplar parisien », Recherches de
théologie ancienne et médiévale, 37, p. 75-95.

ROSEMANN, P.W. (éd.) (1997), Éditer, traduire, interpréter. Essais de méthodologie
philosophique, Louvain-la-Neuve, Éditions de l'Institut Supérieur de Philosophie-Peeters.

WEIJERS, O. (1995), La 'disputatio' à la Faculté des arts de Paris (1200-1350 environ),
Turnhout, Brepols ("Studia Artistarum, 2").

WEIJERS, O., HOLTZ, L. (éds) (1997), L'enseignement des disciplines à la Faculté des arts (Paris
et Oxford, XIIP-XIve siècles), Turnhout, Brepols ("StudiaArtistarum, 4").

Grammaire spéculative
LIBERA, A, DE. (1996), La querelle des universaux. De Platon à lafin du Moyen Age, Paris, Seuil.
ROSIER-CATACH, I. (1981), « Les grammairiens modistes et leurs rapports à la logique », Colloque

Grammaire, Rhétorique, Logique, Université d'Aix-en-Provence, 7-10 mai 1981.
- (1983), La Grammaire spéculative des Modistes, Lille, PUL, 1983.
- (1984) «Grammaire, logique, sémantique, deux positions opposées au XIlIe siècle Roger

Bacon et les Modistes », Histoire Epistémologie Langage 6/1, 1984,21-34.

Logique médiévale
BOEHNER, P. (1966), Medieval logic. An outline of its development !rom 1250 to c. 1400,

Manchester, Manchester University Press.
BRAAKHUIS, HA.G., KNEEPKENS, C.H., DE RIJK L.M. (éds) (1981), English logic and semantics.

From the end of the twelfth century to the rime of Ockham and Burleig h. Acts of the 4th
European symposium on medievallogic ans semantics, Leiden-Nijmegen, 23-27 april
1979, Nijmegen, Ingeniunl Publishers.

BROADIE, A. (1987), Introduction to medievallogic, Oxford, Clarendon Press.
KRETZMANN, N. (éd.) (1988), Meaning and Inference in Medieval Philosophy, Dordrecht-

Boston-London, Kluwer Academic Publishers.
KRETZMANN, N., KENNY, A., PINBORG, J. (éds) (1982), The Cambridge History ofLater Medieval

Philosophy, Cambridge-London, Cambridge University Press.

Philosophie du langage au Moyen Âge
EBBESEN, S. (1998), «Medieval Theories of Language », in Routledge Encyclopedia of

Philosophy, London, vol. 5, p. 389-414.
- (éd.) (1995), Geschichte der Sprachtheorie, vol. 3: Sprachtheorie in Spiitantike und

Mittelalter, Tübingen, Gunter Narr.
Eco, U., MARMo, C. (éds) (1989), On the Medieval Theory ofSigns, Amsterdam, Benjamins.
HENNIGFELD, J. (1994), Geschichte der Sprachphilosophie. Antike und Mittelalter, Berlin.
MAIERÙ, A. (1987), « Influenze arabe e discussioni sulla natura della logica presso i latini rra XIII

e XIV secolo », in La diffusione delle scienze islamiche nel medio evo europeo, Roma,
Academia Nazionale dei Lincei, p. 243-267.

MARMo, C. (éd.) (1997), Vestigia, Imagines, Verba. Semiotics and Logic in Medieval
Theological Texts (Xllth-XIVth Centtury), Turnhout, Brepols.

MEIER-OESER, S. (1997), Die Spur des Zeichens. Das Zeichen und seine Funktion in der
Philosophie des Mittelalters und der frühen Neuzeit, Berlin, de Gruyter.

MOJSISCH, B. (1986) (éd.), Sprachphilosophie in Antike und Mittelalter. Bochumer Kolloquium,
2.-4. Juni 1982, Amsterdam, Verlag B.R. Grüner ("Bochumer StudieJ) zur Philosophie, t.

3").
P ANACCIO, C. (1999), Le discours intérieur, de Platon à Guillaume d'Ockham. Paris. Seuil.
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PINBORG, J. (1967), Die Entwicklung der Sprachtheorie im Mittelalter, Münster Westfalen,
Aschendorffsche Verlagsbuchhandlung ("Beitrage zur Geschichte der Philosophie und
Theologie des Mittelalters Bd. 42, Heft 2").

Sources
AUGUSTIN,La doctrine chrétienne, Livre II, trad. M. Moreau, Bibliothèque Augustinienne, 11/2,

Paris, Institut d'Études Augustiniennes, 1997.
AUGUSTIN, La Trinité, Livre XV, trad. P. Agaësse, Bibliothèque Augustinienne, 16, Paris, Desclée

de Brouwer, 1955.
AUGUSTIN, Le maître, trad. G. Madec, Bibliothèque Augustinienne, 2, Paris, Institut d'Études

Augustiniennes, 1993.
AUGUSTIN, La cité de Dieu, Livre XIX, trad. L. Moreau revue par J .-C. Eslin, Paris, Seuil, 1994.
AUGUSTIN, Les confessions, Livre X, trad. P. de Labriolle, Paris, Belles Lettres, 1989 (1926).

Introduction à Augustin: vie et pensée
BROWN, P. (2001), La vie de saint Augustin, Paris, Seuil (2e édition, traduction de

l'anglais [1971]).
FLAsCH, K. (1980) (19942), Augustin: Ei1iführung in sein Denken, Stuttgart,

Reclam.
- (1990) (19952), Logik des Schreckens : De diversis quaestionibus ad Simplicianum 12, Mainz,

Dieterich'sche Verlagsbuchhandlung. [introduction en copie]
- (1993), Was ist Zeit? : Augustinus von Hippo, das XI. Buch der Confessiones : historisch-

philosophische Studie, Stuttgart, Klostermann.
GIl$ON, E. (41969), Introduction à l'étude de St. Augustin [1929], Paris.
JERPHAGNON, L. (2002), Saint Augustin le pédagogue de Dieu, Paris, Gallimard.
LANCEL, S. (1999), Saint Augustin, Paris, Fayard.
MADEC, G. (1994), Petites études augustiniennes, Paris, Institut d'Études Augustiniennes.- (2001) Lectures augustiniennes, Paris, Institut d'Études Augustiniennes.
MARROU, H.-I. (1995), Saint Augustin et l'augustinisme, avec la collaboration de A.-M. La

Bonnardière, Paris, Seuil.

Théorie des signes et du langage chez Augustin
ARENS, H. (1990),« De Magistro. Analyse eines Dialogs von Augustinus », in G.L. BURSILL-HALL

et alü (éds), De ortu grammaticae. Studies in Medieval Grammar and Linguistic Theory,
Amsterdam-Philadelphia, Benjamins, p. 17-33.

BARATIN, M., DESBORDES, F. (1982), « Sémiologie et métalinguistique chez saint Augustin », in
M. BARATIN, F. DESBORDES, Signification et référence dans l'antiquité et au moyen âge:
Langages, 65, p. 75-89.

HENNIGFELD, J. (1994), Geschichte der Sprachphilosophie. Antike und Mittelalter, Berlin, p.
125-167.

JACKSON, B.D. (1972), « The Theory of Signs in St. Augustine's De Doctrina Christiana », in RA.
MARKus (éd.),Augustine, New York, Doubleday, p. 92-147.

MARKus, RA (1972), « St. Augustine on Signs », in RA MARKUs (éd.), Augustine, New York,
Doubleday, p. 61-91.

NEF, F. (1986), « La sémantique de Saint Augustin est-elle vraiment mentaliste? », in A. JOLY
(éd.), Philosophie du langage et grammaire dans l'antiquité, Bruxelles-Grenoble, Ousia-
Université des Sciences sociales de Grenoble, p. 377-400.

O'DALY, G. (1987), Augustine's Philosophy ofMind, London, Duckworth.
P AISSAC, H. (1951), Théologie du Verbe. Saint Augustin et saint Thomas, Paris, Cerf.
PINBORG, J. (1963), «Das Sprachdenken der Stoa und Augustinus Dialektik », Classica et

medievalia, 23, p. 148-177.
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TODISCO, O. (1993), Parafa e verità. Agostino e la filosofia dellinguaggio, Roma,
Anicia.

2. Pierre Abélard

Sources
PIERRE ABÉLARD, Logica Ingredientibus, in Peter Abaelards Philosophische Schriften, ed. B.

Geyer, Münster, Aschendorffschen Verlagsbuchhandlung ("BGPM XXI, 1-3"), 1919-1927.
- Logica Nostrorum petitioni sociorum, ed. B. Geyer, Münster, Aschendorffschen

Verlagsbuchhandlung ("BGPM XXI, 4"), 1933.
- Super Periermeneias XII-XIV. Sententie secundum M. Petrum, in L. MINIO-PALUELLO,

Twelfth Century Logic. Texts and Studies, Roma, Ed. di Storia e Letteratura, 1958.- Pietro Abelardo: Scritti di logica, ed. M. DaI Pra, Firenze, La Nuova Italia, 2e éd., 1969.
- Dialectica, ed. L.M. de Rijk, Assen, Van Gorcum, 1956 [2ème édition revue: 1970].
- Sic et non, ed. B. Boyer, R McKeon, Chicago-London, The University of Chicago Press, 1976-

1977.
- Des intellections, Texte établi, traduit, introduit et commenté par P. Morin, Paris, Vrin, 1994.

- Divers extraits traduits in J. JOLIVET, Abélard ou la philosophie dans le langage, Paris-
Fribourg, Cerf-Editions universitaires, 1994.

- Traductions du début des Gloses sur Porphyre de la Logica Ingredientibus, de l'Ethique, et
du Dialogue, in M. DE GANDILLAC, Œuvres choisies d~bélard, Paris, 1945.

Introduction à la vie et à la pensée d'Abélard
BEONIO- BROCCHIERI FuMAGALU, M. T. (1988), Introduzione a Abelardo, Roma- Bari, Laterza.
BROWER, J.E., GUILFOY, K. (éds) (2004), The Cambridge Companion to Abelard, Cambridge,

Cambridge University Press.
MARENBON, J. (1997), The Philosophy of Peter Abelard, Cambridge, Cambridge

University Press.
MEWS, C.J. (1995),« Peter Abelard », inAuthors of the Middle Ages, Vol. II, Nos. 5-6, Variorum,

p.I-88.

Théories du langage d'Abélard
BIARD, J. (éd.) (1999), Langage, sciences, philosophie au XIle siècle, Paris, Vrin.
JOLIVET, J. (1969/2000), Arts du langage et théologie chez Abélard, Paris, Vrin.
- (1981), «Abélard et Guillaume d'Ockham, lecteurs de Porphyre », in Abélard. Le

«Dialogue », la philosophie de la logique. Actes du colloque de Neuchâtel, 16-17 novembre
1979, Genève-Lausanne-Neuchâtel ("Cahiers de la Revue de théologie et de philosophie,
6"), p. 31-57 [rééd. ln J.JoLIVET,Aspects de la pensée médiévales, p. 233-256].

- (1981), «Non-réalisme et platonisme chez Abélard. Essai d'interprétation », in Abélard en
son temps. Actes du Colloque international 14-19 mai 1979, Paris, Les Belles Lettres, p. 175-
195 ; repris in Aspects de la pensée médiévale: Abélard. Doctrines du langage, Paris, 1987,
p. 257-278.

- (1987), Aspects de la pensée médiévale: Abélard. Doctrine du langage, Paris, Vrin.
- (1994), Abélard ou la philosophie dans le langage, Paris-Fribourg, Cerf-

Editions universitaires.
LIBERA, A. DE (1999), L'art des généralités, Paris, Aubier, p. 281-498.
MARENBON, J. (1999), «Abélard, la prédication et le verbe être », in J. BIARD, p. 199-216.
NUCHELMANS, G. (1973), Theories of the Proposition. Ancient and Medieval Conceptions of the

Bearers ofTruth and Falsity, Amsterdam, North Holland Publishing.
PINZANI, R (2003), The Logical Grammar of Abelard, Dordrecht, Kluwer.
RIJK, L.M. DE (1980), «The Semantical Impact of Abailard's Solution to the Problem of

Universals », in R. THOMAS (éd.), Petrus Abaelardus (1079-1142). Person, Werk und
Wirkung, Trier ("Trier Theologische Studien, 38"), p. 139-151.
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ROSIER-CATACH, J. (1999), « La notion de translatio, le principe de compositionalité et l'analyse
de la prédication accidentelle chez Abélard, in J. BIARD, p. 125-164.

TETSURO, S. (1999), Words and Concepts inAnselm andAbelard, in J. BIARD, p. 177-198.
TwEEDALE, M.M. (1976), Abailard on Uniuersals, Amsterdam-New York-Oxford, North Rolland

Publishing.
- (1982), «Abelard and the Culmination of the Old Logic », in N. KREïZMANN et alü, The

Cambridge History of Later Medieual Philosophy, Cambridge, Cambridge University
Press, p. 143-157.

3. Thomas d'Aquin

Sources
THOMAS D'AQUIN, Questions disputées sur la vérité (Quaestiones disputatae de veritate), q. IV,

art. 1 et q. IX, art. 4, Ed. léonine, t, 22 (3 vols). Question IV. Le Verbe, intro., trad. et
notes par B. Jollès, Paris, Vrin, 1983 et 1992.

THOMAS D'AQUIN, Somme de théologie (Summa theologiae), I, q. 107, art. 1-2, Ed, léonine, t. 5.
Trad. des Éditions du Cerf, Paris, 1984.

THOMAS D'AQuIN, Du royaume (De regno ad regem Cypri), I, 1, Ed.léonine, t. 42. Saint Thomas
d:Aquin, Du royaume, trad. M.-M. Cottier, Paris, 1946.

L'œuvre latine complète sur le site:
http://www.danteonlineit/italiano/home_ita.asp

Des traductions françaises sur le site
http://docteurangelique.free.fr/

IntJooducnon à la vie et à la pensée de Thomas d'Aquin
KRTEZMANN, N., STUMP, E. (1995), The Cambridge Companion to Aquinas,

Cambridge-New York, Cambridge University Press.
TORRELL, J.-P. (1993), Initiation à saint Thomas d~quin, Fribourg, Editions

Universitaires, Paris, Cerf.
WEISHEIPL,J.A. (1993), Frère Thomas: sa vie, sa pensée, ses oeuvres, Paris, [19832].

Philosophie du langage chez Thomas d'Aquin
AsHWORTH, E.J. (1991), « Signification and Modes of Signifying in Thirteenth-Century Logic. A

Preface to Aquinas on Analogy », Medieval Philosophy and Theology, 1, p. 39-67.
- (1992), «Analogy and Equivocation in Thirteenth-Century Logic: Aquinas in Context »,

Mediaeval Studies, 64, p. 94-135.
AYERS, R.H. (1979), Language, logic, and the reason in the Church Fathers. A study of

Tertullien, Augustine, andAquinas, Hildesheim-New York, Olms.
CH~NEVERT, J. (1961), « Le verbum dans le Commentaire sur les Sentences de saint Thomas

d'Aquin », Sciences ecclésiastiques, 13, p. 191-223,359-390.
DAHAN, G. (1995), « St Thomas et la métaphore. Rhétorique et herméneutique », Medioevo, 18,

p.85-117.
FAES DE MOTroNI, B. (1986), «Enuntiatiores divini silentii. Thomaso d'Aquino e illinguaggio

degli angeli », Medioevo, 12, p. 197-228.
HENNIGFELD, J. (1994), Geschichte der Sprachphilosophie. Antike und Mittelalter, Berlin, p.

189-235.
INCIARTE, F. (1981), «Zur Rolle der Pradikation in der Theologie des Thomas von Aquin am

Beispiel der Trinitatslehre », in J.P. BECKMANN et alii (éds), Sprache und Erkenntnis,
Berlin-New York, de Gruyter, p. 256-269.

LoNERGAN, B. (1967), Verbum: Ward and Idea in Aquinas, Notre Dame, University of Notre
Dame Press.
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LUYmN, N.A. (éd.) (1974), L'anthroplogie de Saint Thomas, Fribourg, Editions Universitaires.
MEISSNER, W.W. (1958), «Some Aspects of the Verbum in the Texts of St. Thomas », The

Modern Schoolman, 36, p. 1-30.
NISSING, H.-G. (2006), Sprache ais Akt bei Thomas von Aquin, Leiden, Brin, 2006.
P AISSAC, H. (1951), Théologie du Verbe. Saint Augustin et saint Thomas, Paris, Cerf.
PARK, S.-C. (1999), Die Rezeption der mittelalterlichen Sprachphilosophie in der Theologie des

Thomas von Aquin, Leiden, Brill.
PELLERY, R. (1989), «Thomas Aquinas: Natural semiotics and the epistemological process », in

U. Eco, C. MARMo (éds), On the Medieval Theory of Signs, Amsterdam, Benjamins, p. 81-

105.
ROSIER-CATACH, I. (1990), «Signes et sacrements. Thomas d'Aquin et la grammaire

spéculative », Revue des sciences philosophiques et théologiques, 64, p. 392-436.
SuAREZ-NANI,T. (2002), Connaissance et langage des anges selon Thomas d~quin et Gilles de

Rome, Paris, Vrin.

Sources
DANTE ALIGHIERI, De vulgari eloquentia, ed. P. V. MENGALDO, in DANTE ALIGHIERI, Opere minori,

t. Il, Milano-Napoli, 1979.
- De vulgari eleoquentia, ed. and translated by St. BOTfERILL, Cambridge, Cambridge

University Press, 1996.

- Œuvres complètes, Trad. C. Bec et alii, Paris, Le livre de poche, 2002.
- Œuvres complètes, Trad. A. Pézard, Paris, Gallimard, 1965.
- De l'éloquence vulgaire, trad. F. MAGNE, Paris, La Délirante, 1985.

L'œuvre complète et des bibliographies sur le site:
http://www.danteonline.it/italiano/home_ita.asp

Philosophie et langage chez Dante
ALESSIO, G.C. (1984), « La grammatica speculativa e Dante », Letture classiensi, 13, p. 69-88.
BORGES, J.L. (1987), Neuf essais sur Dante, Paris, Gallimard.
BRAY, N. STURLESE, L. (2003), Filosofia in volgare nel Medioevo. Am deI Convegno della Società

Italiana per 10 studio deI Pensiero Medievale, Lecce, 27-29 Settembre 2002, Louvain-la-

Neuve.
CORTI, M. (1993), « Dante e la Torre di Babele. Una nuova allegoria in factis », in Il

viaggio testuale, Torino, Einaudi, p. 243-256; repris in M. CORTI (2003),
Scritti su Cavalcanti e Dante, Torino, Einaudi, p. 3°1-311.

FALZONE, P. (2003),« Psicologia dell'atto umano in Dante. Problemi di Jessica e dottrlna », in N.
BRAY, L. STURLESE, Filosofia in volgare nel Medioevo. Am deI Convegno della Società
Italiana per 10 studio deI Pensiero Medievale, Lecce, 27-29 Settembre 2002, Louvain-la-

Neuve, p. 331-366.
GILSON, E. (1939), Dante et la philosophie, Paris, Vrin.
IMBACH, R. (1995), Dante, la philosophie et les laïcs, Fribourg, Editions

Universitaires, Paris, Cerf.
NARDI, B. (1949), « Illinguaggio », in Dante e la cultura medievale, Bari.
- (1992), DaI Convivio alla Commedia, Roma ("Nuovi studi storici, 18").
P AGANI, 1. (1982), La teoria linguistica di Dante, Napoli.
PÉZARD, A. (1968), « Le sceau d'or: Dante, Abélard, Saint Augustin », Studi Danteschi, 45, p. 29-

Q~.
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RICKLIN, TH. (2002), «Théologie et philosophie du Convivio de Dante Alighieri », in J.-L.
SOLÈRE, Z. KALUZA (éds), La servante et la consolatrice. La philosophie dans ses rapports avec la
théologie au Moyen Âge, Paris, Vrin, p. 129-150.

ROSIER-CATACH, 1., IMBACH, R. (2005), «De l'un au multiple, du multiple à l'un -
une clef d'interprétation pour le De vulgaM eloquentia », Mélanges de l'École
française de Rome, 117, p. 509-525.

SCAGLIONE, A. (1990), « Dante and the Ars Grammatica », in G.L. BURSILL-HALL et alii (éds), De
ortu grammaticae. Studies in Medieval Grammar and Linguistic Theory, Amsterdam-
Philadelphia, Benjamins, p. 305-319.

TAVONI, M. (1987), « Contributo all'interpretazione di De vulgari eloquentia, 1, 1-9 », Rivista di
letteratura italiana, 5, p. 385-453.

TERRACINI, B. (1957), «Natura ed origine dellinguaggio umano nel De vulgari eloquentia », in
Pagine e appunti di linguistica storica, Firenze.


